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Une grande journée familiale pour 

LE DÉVOILEMENT 
DU PLAN D’ACTION

pour un DÉVELOPPEMENT DURABLE et
une INTÉGRATION DE L’INDUSTRIE FORESTIÈRE

PAR JACQUES DÉSY ET SABRINA REDAOUIA

À la lueur de toutes les actions
entreprises depuis l’annonce
cavalière de la direction de 
la scierie Bowater de Saint-
Félicien au sujet de son plan 
de restructuration transférant 
une partie de la production 
de Saint-Félicien à Dolbeau-
Mistassini, il n’est pas extrava-
gant de dire que cette « Grande
journée familiale » symbolise
aujourd’hui la force de l’inno-
vation et de la concertation
dans le développement d’un
projet d’envergure, où tous 
les acteurs sociaux, à l’initia-
tive du syndicat, sont mis à 
contribution.

C’est d’ailleurs lors d’un point
de presse donné le 30 novem-
bre 2006 que tout a commencé.
Le président du Syndicat du bois

ouvré de Saint Félicien (CSD),
Robert Girard,  avait fermement
déclaré le refus catégorique,
voté à l’unanimité lors de l’as -
semblée générale du dimanche
précédent, du plan de transfert
des activités de sciage de l’usi-
ne de Saint-Félicien. À cette 
occasion, il était entouré de ses 
collègues du bureau syndical,
du Maire de la ville, Gilles
Potvin, de la présidente de la
chambre de commerce, Louise
Boulanger, de Marc La Rue, con-
seiller au service de la main-
d’œuvre de la Centrale des
syndicats démocratiques (CSD)
et du coordonnateur régional
de la CSD, Jean-Roch Larouche. 
Dès lors, tous savaient que 
le syndicat et ses quelque 
150 membres faisaient partie 
de la solution, que les élus de 

la ville de Saint-Félicien, que la
communauté des affaires et
toute la population félicinoise
devaient se retrousser les man-
ches afin de jeter les bases, 
pour tous, d’un avenir prospère.
Robert Girard avait d’ailleurs
déclaré : « Fermer Saint-Félicien,
ça veut dire fermer des centaines
de travailleurs et de familles, ça
veut dire fermer la dignité de
toutes ces personnes, ça veut
dire fermer l’avenir économique
de Saint-Félicien. »

GRANDE MARCHE 
DE SOLIDARITÉ
C’est donc avec une volonté 
à toute épreuve que le 
23 dé cembre, sous le thème 
« Saint-Félicien, en avant, 
pour longtemps », le syndicat

organisait une grande marche
de solidarité. Plus de 500 per-
sonnes, provenant d’un peu
partout au Saguenay – Lac-
Saint-Jean, de divers syndicats
affiliés à la CSD, du milieu des
affaires et des milieux poli-
tiques municipal et régional,
s’étaient déplacées afin de 
démontrer leur solidarité. 
« La décision du syndicat d’aller
chercher des appuis à la CSD, 
à la ville, à la Municipalité 
régionale de comté (MRC), à la
Chambre de commerce démon-
tre sa vo lonté de réussir. Bowater
a accepté de nous donner du
temps afin d’élaborer un projet
sérieux, durable. On nous a
promis de nous écouter, d’étudier
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sérieusement nos propositions.
Aujourd’hui, on doit se faire la
promesse de tout mettre en
œuvre, pour leur faire une
proposition qu’ils ne pourront
pas refuser », avait alors lancé
Robert Girard, lors de son dis-
cours.

RANDONNÉE À VÉLO
Le 24 juin suivant, une randon-
née à vélo était organisée par 
le syndicat afin de démontrer 

à nouveau sa détermination 
à garder la scierie ouverte. 
Le maire Gilles Potvin, pour 
l’occasion, appelait la popula-
tion à démontrer sa solidarité
envers les travailleurs. La ran-
donnée se terminait d’ailleurs
au jardin communautaire où 
les drapeaux de la municipalité
et de la CSD devaient être 
montés au sommet de l’arbre
de solidarité, une grande sculp-
ture de bois symbolisant la lutte
des travailleurs pour la survie
de leur usine.

GRANDE JOURNÉE 
FAMILIALE
Puis, toujours avec la même 
énergie, la même conviction, et
surtout afin de constamment
démontrer à Bowater qu’il ne
lâcherait pas prise, le syndicat y
allait d’un nouveau coup d’éclat.
En effet, le 8 septembre dernier

se tenait la
Gran de journée 
familiale. Cette
j ournée  CS D, 
orga ni sée en col-

laboration avec
la ville de Saint-

Félicien et le Zoo
Sauvage de Saint-

Félicien a permis, dans
un premier temps, à 

plus de 500 personnes 
de visiter ce magnifique 

site. En milieu d’après-midi les 
activités se déplaçaient au 
centre-ville pour les annonces
officielles. Animation musi-
cale, esprit de fête et repas 
traditionnel ont agrémenté
cette grande jour née marquée
d’une solidarité exemplaire.

PLAN D'ACTION POUR 
UN DÉVELOPPEMENT
DURABLE ET UNE 
INTÉGRATION DE 
L'INDUSTRIE FORESTIÈRE
A force de persévérance, de 
solidarité et de détermination,
les travailleurs de l'usine Bowa-
ter à Saint-Félicien ont réussi
non seulement à conserver
leurs emplois mais également 
à participer entièrement au
déve loppement de leur ville.
C'est ce qu'a salué le maire 
de Saint-Félicien, Gilles Potvin,
qui a par ailleurs profité de
l'événement pour dévoiler le
Plan d'action pour un dévelop -
pe ment dura ble et une intégra-
tion de l'industrie forestière;
l’aboutis sement d’un projet lié
à la scierie.

« L’industrie de la forêt étant 
un pilier de la richesse socio-
économique de la ville de Saint-
Félicien, tout doit être mis en
œuvre pour qu'elle le reste et
qu'elle devienne un important
levier de développement et de
diversification. En période de
crise, les modèles économiques
seuls ne sont plus adaptés. Il faut
élargir l’analyse et proposer des
perspectives socio-économiques
plus acceptables. Le problème est
structurel et appelle des solu-
tions réfléchies et coordonnées
par l’ensemble des intervenants.
Recherchons tous ensemble la
seule et ultime accréditation qui
assurera la pérennité des
ressources et des communautés
qui en vivent. Adhérons à la
seule issue possible : celle du
développement durable », a
lancé M. Potvin
Le plan d'action prévoit notam-
ment des solutions avant-
gardistes pour rentabiliser les
rejets des usines de Saint-
Félicien, le but étant de parvenir
à produire de la richesse avec
des déchets et de mettre cette
énergie à la disposition de 
nouvelles entreprises agricoles
et agroalimentaires créatrices
d'emplois.

QU'EST-CE QUE LE
DÉVELOPPEMENT
DURABLE? 
Il s'agit d'un développement
écologiquement correct, écono -
mi quement viable et sociale-
ment juste, comme l'a souligné
le président de la CSD, François
Vaudreuil. « Ce qui se passe 
aujourd’hui à Saint-Félicien, 
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En projet : Parc agrothermique de Saint-Félicien – 14 hectares de serres chauffées
grâce à la valorisation des rejets thermiques de l’unité de cogénération à la biomasse

forestière de Saint-Félicien.

Jean-Roch Larouche, coordonnateur CSD, Gilles Potvin, maire de Saint-Félicien, Chantale
Bolduc, présidente du Syndicat démocratique des salariés du Zoo Sauvage de Saint-Féli-
cien, Lauraine Gagnon, directrice générale du Zoo sauvage, François Vaudreuil, président
de la CSD, Marie-Claude Boily, conseillère CSD, Robert Girard, président du Syndicat du
bois ouvré de Saint-Félicien.


